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Selon le dernier rapport du SIPRI d’avril 2026, la tendance haussière mondiale du budget des 
armées se poursuit en 2025, et dans presque toutes les régions du monde, leurs montants 
augmentent malgré une pause « technique » des États-Unis :  
Le total mondial est de 2887 Md$, en augmentation de 2,9 % sur 2024 (à $ constant). 
 

Les budgets évoqués, issus des travaux du SIPRI, sont les budgets des armées et non 
pas seulement le budget de l’armement plus limitatif. Les chiffres peuvent varier de 
ceux de l’OTAN qui ne prend pas en compte certaines lignes des budgets. 

 
Les régions dont les pays sont les plus dépensiers sont l’Amérique du Nord, l’Europe et l’est de 
l’Asie. Sans beaucoup de changements depuis les dernières années. Cette année, le SIPRI (i) a 
fusionné les régions d’Europe de l’Est et d’Europe de l’Ouest, ce qui est logique du fait de 
l’implication de plus en plus forte de l’Europe, Union européenne + Grande Bretagne, dans la 
guerre en Ukraine. L’Europe obéit ainsi aux injonctions des USA de compenser son 
désengagement relatif, à condition bien sûr d’acheter du matériel US : les USA ont quasiment 
fini d’écouler leurs stocks anciens, l’essentiel de leurs ventes de 2024, il faut maintenant les 
reconstituer, ce qui reporte sur les prochaines années l’influence sur leurs budgets. C’est une 
pause « technique » (-7%) qui ne remet pas en cause leur politique guerrière tous azimuts ! La 
stagnation au Moyen Orient de 2025 a pratiquement la même origine. Nous constatons hélas 
que cette « pause » a cessé dès la fin de 2025 pour s’amplifier en 2026. 
 
 

Grande région 2025    
(US$ 2025) 

Variation 
2025/24 

% sur 
Monde 

Monde entier 2887 3% 100 % 
Afrique 58 9% 2 % 
Afrique du Nord 35 9% 1,2 % 
Afrique sub-Saharienne 23 8% 0,8 % 
Amériques 1065 -7% 37 % 
Amérique centrale et Caraïbes 17 -27% 0,6 % 
Amérique du Nord 992 -7% 34 % 
Amérique du Sud 56 3% 2,0 % 
Asie & Océanie 681 8% 24 % 
Asie centrale 2,2 11% 0,1 % 
Asie de l'Est 464 7% 16 % 
Asie du Sud 110 9% 3,8 % 
Asie du Sud Est 67 15% 2,3 % 
Océanie 38 2% 1,3 % 
Europe 864 14% 30 % 
Europe de l'Est 284 10% 9,8 % 
Europe centrale et de l’Ouest 580 16% 20 % 
Moyen Orient 218 0% 7 % 
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Les évolutions du tableau ci-dessus sont calculées avec correction des fluctuations monétaires, 
dont l’inflation redevenue non négligeable dans toutes les zones du monde. La référence est le 
$ de 2024. 
 
  

Montant en 
Mds $ 

Évolution 
2025/24 

Mondial 2887 2,9 % 
OTAN 1581 +0,39 % 
UE 361 + 19,4% 
Europe totale 864 + 14 % 

 

Rapport OTAN sur UE Multiplié par 
4,4 

Pourcentage OTAN sur mondial 55 % 
Rapport Mondial sur UE Multiplié par 8 

 
Le budget de l’OTAN s’élève à 1581 Md$, en hausse de 0,4%. Celui de l’UE est de 361 Md$, en 
hausse de 19%. Pour la totalité de l’Europe, 864 Md$, + 14%. 
Le montant mondial est 8 fois supérieur au montant de l’UE, et celui de l’OTAN 4,4 fois à celui 
de l’UE. L’OTAN représente 55% du budget mondial.  
Et l’ONU dépense pour la Paix environ 150 fois moins que l’OTAN pour la guerre. 
 

Chaque pays est différent par son nombre d’habitants, son développement économique et ses 
choix budgétaires notamment : pour avoir une idée plus complète, en plus des données globales, 
nous indiquons le pourcentage du Produit Intérieur Brut (PIB) consacré aux dépenses des armées, 
le montant par habitant et le pourcentage du budget des armées dans le budget total d’un pays. 
Le PIB est la somme des Valeurs Ajoutées de toutes les activités à caractère économique d’un 
pays, il représente la richesse produite par un pays. Nous présentons ces chiffres pour les pays 
que nous jugeons les plus significatifs. Les comparaisons sont faites sur des valeurs corrigées de 
l’inflation (référence : le $ 2024). 
 
Pourcentage du PIB 
 
Sur l’ensemble des pays du monde, 8 pays dépassent les 5 % du PIB pour leurs armées. 19 sont 
entre 3 et 5 %, et 24 entre 2 et 3 %. Une majorité de pays sont passés dans la catégorie 
supérieure, dont beaucoup de petits pays.  
Dans les 32 pays de l’OTAN, 7 sont au dessus de 3%, 17 entre 2 et 3 %, et 8 en dessous ou égal à 
2%. 
 

Depuis le sommet de l’OTAN en 2014, chaque pays doit consacrer à ses armées 2% de son PIB. 
Dont au moins 20% pour des équipements et matériels (si possible US évidemment !). Les 
montants des pays les plus dépensiers sont donnés dans le tableau ci-dessous. Le montant de 
2% ne permettant plus de couvrir les besoins, selon l’USOTAN, au sommet de l’OTAN de juin 
2025, ce montant a été porté à 5 % du PIB pour 2035, 3,5 % pour les dépenses des armées 
proprement dites et 1,5 % de dépenses annexes. En 2025, 8 pays dépassent les 5 % : Ukraine 
(40 %), Algérie (8,8 %), Israël (7,8 %), Russie (7,5 %), Arabie Saoudite (6,5 %), Azerbaïdjan (6,5 
%), Arménie (6,1 %), Oman (5,7 %), Le Koweït, la Jordanie, la Pologne les talonnent. 
De petits pays, avec un niveau de développement très faible, surtout en Afrique, se ruinent en 
dépenses militaires au détriment des besoins élémentaires de leurs peuples, pour acheter des 
armes aux pays riches …. Avec le Burkina Faso, nous pouvons citer le Sud Soudan, le Burundi, le 
Tchad, le Niger, le Togo, le Mali, la Namibie, le Monténégro, la RCA, la Somalie, etc. 
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L’OTAN et l’UE 
Les 32 pays de l’OTAN dépensent 1582 Md$ soit 55 % du total mondial, montants proches de 
ceux de 2024. Les 27 pays de l’Union européenne (UE) dépensent 462 Md$, 16 % du total 
mondial, 4,4 fois moins que l’OTAN, en augmentation de 28 % sur 2024. L’UE ainsi compense la 
diminution des budgets US dont la priorité se situe désormais dans la zone indopacifique, contre 
la Chine. On pourra noter que les budgets des armées et leur augmentation pour les pays du sud 
de l’Europe, principalement l’Italie et l’Espagne, sont moindres que ceux des pays du Nord.  

 

 

La France 
Elle est à la 9ème place mondiale des budgets avec 68 Md$, + 1,5 % sur 2024. Le pourcentage 
du PIB est de 2,03 % (+ 0,7 %). Le budget des armées par habitant est de 1021 $, + 7 % par 
rapport à 2024, et la part des armées dans le budget national est de 3,5 %. Ont été consacrés 
21 Md$ (+ 11 %) à des équipements, majoritairement construits en France. Ces valeurs sont 
donc stables entre 2024 et 2025 et nous sommes encore loin du budget de guerre que nous 
annonce notre gouvernement pour pousser à la militarisation des citoyens, surtout les jeunes 
pour qui vient d’être mis en place le Service National Volontaire. L’augmentation de la Loi de 
Programmation Militaire prévue de 36 Md$ aura des effets à partir de 2027 jusqu’en 2030. 
Cependant, nous pensons que ces chiffres sont beaucoup trop élevés et mériteraient d’être 
divisés par au moins trois avec l’élimination de l’arme nucléaire et de ses installations de 
lancement, ainsi que des outils de « projection » de troupes sur des sites étrangers, comme en 
Afrique pendant de nombreuses années. Et bien d’autres baisses.  
Tous ces montants pourront être transférés vers les budgets sociaux, éducation, santé, justice, 
culture, etc. 

 

 
L’Iran 
L’Iran se retrouve au cœur de l’actualité à la suite des agressions qu’elle a subies par les USA et 
Israël début 2026. Notre objet n’est pas de porter un jugement sur son gouvernement mais de 
caractériser sa politique militaire. La presse aux ordres la présentent comme un pays belliciste, 
ce que les chiffres démentent.  
Les sanctions économiques US qu’elle subit pèsent lourdement sur les budgets des armées, 
avec des écarts importants d’une année sur l’autre : 7,4 Md $ en 2025, en baisse sur 2024, mais + 
120 % depuis 2000 en $ constant. La part du PIB a diminué ainsi que le montant par habitant et sa 
part du budget national. Les budgets des armées n’apparaissent donc pas comme la priorité 
pour le gouvernement iranien. Ils sont au dessous de la moyenne des pays stables de taille et 
de développement équivalents. Depuis 20 ans, aucune preuve n’a été apportée sur des 
investissements pour l’arme nucléaire, même si l’Iran fait partie des pays qui ont les 
connaissance nécessaires pour la développer. 
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L’Allemagne 
Elle est passée à la cinquième place mondiale des budgets et la première en Europe, avec 114 
Md$, + 26 % sur 2024. Son pourcentage sur le PIB est de 2,27 (+ 23 %). Le budget par habitant, 
1346 $, augmente de 32 % et sa part dans le budget national est de 4,4 % (+21 %). Elle devance 
largement la France et la Grande Bretagne. Son influence est de plus en plus forte en Europe 
orientale malgré les sanctions US dont elle est l’objet via la Russie. La décision de son 
gouvernement d’injecter 100 Md€ dans le militaire va continuer les effets à la hausse. 
 
 

Le Japon 
Il est à la 10ème place mondiale des budgets avec 62 Md$, + 11 % sur 2024. Le pourcentage du 
PIB est de 1,4 % (+ 9 %). Le budget des armées par habitant, 504 $, augmente de 15 % et sa part 
dans le budget national est de 10,3 %. Les récentes déclarations de la nouvelle Première 
ministre annonçaient sans équivoque la militarisation du Japon et « l’oubli » de l’article 9 de la 
constitution interdisant la militarisation. Le Japon devient ainsi un partenaire privilégié des USA 
contre la Chine. 
 
 

La Chine 
Elle occupe la 2ème place des budgets avec 335 Md$, + 7,4 % sur 2024. Le tiers environ du 
budget des USA. Le pourcentage du PIB est de 1,72 %, + 7% sur 2024. Le budget des armées par 
habitant, 237 $, augmente de 8 % et sa part dans le budget national est de 5,12 %. Ce budget 
est en hausse constante, + 71% en 10 ans (2015), + 154 % sur 2010, mais son montant est parti 
de très bas. Actuellement, la Chine fait partie des pays où la charge budgétaire des armées sur 
l’économie est en moyenne basse mais sa part dans le budget national est importante. 
 

(Corrigé en Md$ 2024) Chine USA Monde 
1990 22 781 1687 
1991 Chute de l’URSS 23 690 1361 
1992 28 727 1417 
1995 26 609 1246 
2000 42 583 1288 
2005 75 856 1681 
2010 132 1052 2050 
2015 196 839 1963 
2020 256 943 2201 
2025 335 929 2741 

 

L’Algérie et l’Afrique 
Elle est à la 20ème place mondiale des budgets et à la première en Afrique, avec 25 Md$, + 9 % 
sur 2024. La part dans son PIB est de 8,8 % (+ 9 %), le deuxième plus fort taux mondial juste 
derrière l’Ukraine. Le budget des armées par habitant, 540 $, augmente de 15 % et sa part dans 
le budget national est de 12 %, un des plus fort au monde. Il représente plus du tiers du budget 
de la France. C’est le budget le plus fort en Afrique, y compris par rapport à l’Égypte (2,5 Md$, 
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qui est plus dans une logique moyen-orientale). Les autres pays ayant des budgets significatifs 
sont le Maroc (6,3 Md$), la Nigéria (2,1 Md$) et l’Afrique du Sud (3,2 Md$), loin derrière. 
 
 

Le Canada 
Il est à la 16ème place mondiale des budgets avec 68 Md$, + 22,5 % sur 2024. La part dans son 
PIB est de 2,3 % (+ 21 %). Le budget des armées par habitant, 939 $, augmente de 21 % et sa part 
dans le budget national est de 3,69 %. 
 
 

Le commerce des armes se porte bien  
Nous avons publié dans le dernier Planète Paix n°710 d’avril 2026 (page 6) une analyse de 
l’évolution du commerce mondial des armes dans les périodes récentes. Vous pouvez vous y 
reporter. 
En synthèse : le commerce mondial des armes est en pleine expansion avec une Europe 
redevenue l’épicentre des commandes et une France qui consolide sa place parmi les leaders 
(2ème place après les USA). La guerre en Ukraine et les tensions géopolitiques sont les principaux 
moteurs de cette évolution. Les transferts internationaux d’armes majeures ont augmenté de 9,2 
% entre les deux périodes 2016–2020 et 2021–2025, marquant la plus forte progression depuis 
2011–2015. Autre tendance : l’Europe est au cœur de cette dynamique mortifère. Les 
importations d’armes en Europe ont bondi de 210 % sur la même période, représentant 33 % des 
importations mondiales. Cette hausse s’explique par la guerre en Ukraine et par la volonté de 
pays européens de renforcer leurs capacités militaires, l’Allemagne, mais aussi la Pologne et la 
Grande Bretagne. Malgré les déclaration d’E. Macron, la France est relativement modérée sur le 
sujet. 
 
 

Les activités militaires polluent et freinent l’économie 
Pour un pays développé comme la France, l’industrie militaire est plutôt un facteur de 
régression industrielle et économique. En effet, comme cela a été rappelé par Claude Serfati 
dans le N° 676 de Planète Paix (nov. 2024) page 6, une somme investie dans l’industrie militaire 
crée sensiblement moins de richesses (ressources fiscales, emplois directs et induits, 
équipements collectifs …) que la même somme investie dans l’industrie privée. Depuis au moins 
25 ans, le secteur industriel français se réduit d’année en année, il est donc faux de dire, 
comme E. Macron, que notre industrie nationale va être développée, voire sauvée, par le 
secteur de productions militaires, avions, chars, canons, munitions, drones, … 

 
En conclusion, l’augmentation insensée des budgets des armées et les aides massives données 
par les USA et l’UE à des pays belligérants comme Israël et l’Ukraine, mais également à bien 
d’autres pays, souvent très petits, directement ou indirectement, accélèrent l’insécurité des 
peuples tout en gavant d’argent les marchands d’armes, dans tous les pays et surtout les USA. 
L’évolution technologique donc stratégique influe fortement avec les drones, pilotés ou 
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autonomes, avec ou sans Intelligence artificielle, redistribue les cartes en permettant 
l’utilisation simultanée, ou non, d’armes offensives de toutes tailles et puissances. Cette 
nouvelle stratégie mériterait d’être qualifiée d’outil de destruction massive.  
Plus que jamais, le désarmement, surtout nucléaire, doit être à l’ordre du jour. 
 
Yves-Jean Gallas 
Mouvement de la Paix 
Mai 2026 
 

 
i Stockholm International Peace Research Institute, www.sipri.org/databases/milex 


